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Tecknisolar-Seni s’apprête à lan-
cer la production de ses boîtiers
répulsifs à requins. L’innovation a
été présentée récemment à
La Réunion. La société bretonne
vise aussi l’Australie et l’Afrique
du Sud.
Avec des attaques de plus en plus
médiatisées et des enjeux écono-
miques qui frappent de plein
fouet les plages impactées, l’in-
vention des Malouins commence

à produire son effet. Alors que les
pays concernés dépensent des
sommes pharaoniques pour assu-
rer la surveillance ou organiser la
chasse aux requins côtiers, Pas-
cal Barguirdjian surfe sur une tout
autre approche. Au lieu de s’em-
ployer à détruire les requins au
sein de leur milieu, pourquoi ne
pas chercher à les éloigner à
l’aide d’un équipement portatif ou
d’un dispositif déployé le long de

la plage. « Le sujet est très sensi-
ble, les autorités, les associations
écologistes et les surfeurs ont
bien du mal à s’entendre sur une
stratégie », résume le chef d’entre-
prise.
« Les enjeux et les intérêts sont
souvent opposés. Notre système
propose un niveau de protection
qui a fait ses preuves au cours de
nos différents essais en mer à l’Ile
Maurice, à La Réunion ou dans les

Caraïbes ».

Trois versions
Le Dearteck est décliné en trois
versions. Un petit pistolet pour
plongeur qui permet, à l’aide d’un
faisceau dirigé sur l’animal, de
l’éloigner. Les surfeurs peuvent,
quant à eux, installer à l’arrière
de leur planche un boîtier miniatu-
risé qui émet en permanence une
onde répulsive. Enfin, des émet-

teurs accrochés à des bouées dis-
posées le long d’une plage établis-
sent un rideau de protection et
une aire de baignade ou d’activité
nautique théoriquement sécuri-
sée. Les boîtiers se rechargent grâ-
ce à l’énergie solaire et fonction-
nent jour et nuit.

Brouiller les sens
« Nous avons développé un aveu-
glement par ultraviolets pulsés

qui gêne l’acuité du requin, cou-
plé à une onde acoustique qui dés-
tabilise ses éléments sensoriels
dans un rayon de 200 m. Sans
dommage pour l’animal ! », assu-
re le concepteur. Pour les sur-
feurs, le petit boîtier « scratché »
sur la planche est également relié
à la jambe du surfeur à l’aide d’un
leash. « La protection continue
même séparée de la planche ».
Avec le développement des sports
d’eau et des immenses intérêts
économiques pour les régions
impactées, le marché est gigantes-
que. « Avec une soixantaine d’em-
plois à la clé, la production serait
idéalement positionnée à La Réu-
nion pour attaquer le marché aus-
tralien et sud-africain ! ». Une
délégation australienne est
d’ailleurs venue ce week-end
découvrir le dispositif français au
Salon de la plongée, à Paris.

Jusqu’à 100.000 ¤
Les boîtiers individuels seront com-
mercialisés autour de 850 ¤ piè-
ce, le dispositif de protection
d’une plage sur plusieurs centai-
nes de mètres est, lui, évalué
à 100.000 ¤. « Une bagatelle face
aux sommes actuellement englou-
ties ou perdues de par le manque
à gagner touristique », assure Pas-
cal Barguirdjian.

Stéphane Jézéquel

Au lieu de tuer les requins, la
société malouine propose un sys-
tème qui permet de les éloigner
à l’aide d’un équipement portatif
ou d’un dispositif déployé le long
de la plage.
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Éloigner les
requins à l’aide
d’un dispositif
individuel ou d’un
système de
protection des
plages. Avec son
procédé Dearteck,
une société de
Saint-Malo est en
pointe sur le sujet.

Bretagne

Requins. Le boîtier qui les tient à distance
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